
Discussion autour du film Papy fait de la résistance

● L’aspect humoristique : une grosse farce sur la Seconde Guerre Mondiale.

- un film comique qui se base sur des situations loufoques, incongrues et sur des personnages caricaturaux et ridicules :
- "Super Résistant", une caricature grotesque des super-héros de propagande

- Ramirez le « «collabo », un personnage ignoble et hystérique
- un final totalement absurde avec la séquence dans laquelle le frère jumeau d’Hitler (Jacques Villeret) chante du Julio Iglesias, ainsi qu’avec la parodie des « Dossiers de l’écran », où l'on retrouve la plupart des personnages quelques dizaines d'années plus tard
● Un film qui se moque des films sur la Résistance (ceux où l’on mythifie les résistants), et non pas de la Résistance elle-même. Jean-Marie Poiré considère que son œuvre rend un « hommage parodique » aux films sur la Résistance : il ne s’agit plus de traiter de la Résistance mais de ses représentations. Certaines associations d'anciens résistants exprimèrent leur mécontentement de se voir ainsi brocardés, alors qu’en réalité, ce n’était pas eux que visait la critique.
● Un film qui retrace des événements historiques, à un moment de remise en cause du mythe de la France unie et résistante, qui prévalait jusqu’alors. Papy fait de la Résistance, film qui donne une vision déconcertante de la Résistance et de son souvenir, est salué comme une entreprise de démythification. Le succès populaire du film montre que les tabous sont définitivement levés. 
Bref résumé historique du cinéma sur la Seconde Guerre Mondiale : Dans l’immédiat de l’après-guerre émerge un courant patriotique rapidement tari. Sous la IVe République, la reconstruction mais surtout la guerre d’Algérie font un peu oublier la Seconde Guerre mondiale et la Résistance. Le retour du général de Gaulle entraîne un regain d’intérêt pour celle-ci. S’ouvre, en 1970, une période de contestation du mythe résistant : la production cinématographique va alors explorer les faces sombres de l’occupation : la délation et la collaboration. Apparaît également un intérêt nouveau pour les aspects méconnus de la Résistance: la mémoire juive, l’action des étrangers, le rôle des femmes, les excès de la Libération. Depuis une quinzaine d’années, la Résistance est devenue une lointaine référence à laquelle le cinéma rend hommage, comme un devoir de mémoire.

